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Prologue
Au cœur des hautes montagnes de Colombie
La forêt tropicale était plongée dans l’obscurité.
Seul bruit à la ronde, un ronronnement sourd s’élevait de la chute, qui précipitait ses eaux bouillonnantes depuis un impressionnant à-pic rocheux.
Tel un énorme globe luminescent, la lune s’était levée et semblait suspendue dans les branches des arbres. Sa lumière laiteuse jetait ses rayons obliques sur la clairière et sur le bassin naturel qui, phosphorescent, resplendissait comme une pierre précieuse. Elle éclairait également Mia, qui se tenait debout, nue, tout près de l’eau…
Matthew s’immobilisa à l’orée de la clairière, face à la piscine creusée dans le rocher. Les yeux rivés sur la jeune femme, les poings serrés, il cherchait désespérément à reprendre le contrôle, à retrouver cette maîtrise de lui-même qui ne l’avait jamais quitté.
Jamais, jusqu’à ce que son chemin croise celui de Mia.
Mia… Il était parti à sa recherche, il avait fini par la trouver, et il venait de la perdre pour toujours…
A cet instant cependant, elle était à sa merci. En apparence tout au moins. Car en fait, elle lui échappait encore… Elle ne voulait pas de lui, comme elle le lui avait fait comprendre sans équivoque aucune. Elle le quittait pour un autre, cet homme qui, après avoir trahi la jeune femme, avait lancé Matthew sur sa piste pour la récupérer.
Pourquoi est-ce elle que tu veux ? s’était demandé Matthew quand il avait vu Mia pour la toute première fois.
C’était une bonne question, une excellente question. Il savait qu’elle serait belle — le type lui avait montré sa photo — mais le monde était plein de belles filles, alors pourquoi elle ? Qu’avait-elle de si spécial ?
Quand Matthew lui avait posé la question, l’homme avait eu un drôle de sourire. Il avait réfléchi un instant et expliqué qu’il voulait la retrouver parce qu’elle avait tout ce qu’un homme pouvait souhaiter chez une femme…
Soudain, Matthew sentit son sang s’accélérer dans ses veines.
Cet homme avait tort. Elle était bien plus encore.
Il le savait à présent, parce qu’elle lui avait appartenu. Elle était Eve, elle était Jezebel, elle était Lilith réincarnées… Elle pouvait être aussi chaude que l’orage d’été qui raye le ciel de ses éclairs incandescents, et aussi fraîche que la pluie de printemps qui abreuve les feuilles vert tendre.
Le simple fait de la regarder pouvait mettre n’importe quel homme sens dessus dessous, il était bien placé pour le savoir.
L’ovale de son visage avait la pureté des statues antiques, ses yeux noirs en amande brillaient d’un éclat mystérieux, et son nez aristocratique et racé contrastait avec une bouche si pulpeuse qu’elle semblait faite pour le péché…
Sur ses épaules et jusque dans le creux de ses reins s’étalait en cascade son opulente chevelure aux boucles auburn. Ces cheveux qui donnaient irrémédiablement envie d’y enfouir les mains et le visage, d’en respirer le parfum.
Ses jambes affichaient une insolente longueur, sa taille si mince qu’il aurait presque pu en faire le tour de ses deux mains, mettait en valeur, par contraste, sa poitrine généreuse.
La respiration de Matthew s’accéléra au souvenir de la rondeur souple de ses seins quand il les serrait dans ses paumes.
Et ses cuisses… Ses cuisses étaient faites pour encercler la taille d’un homme pendant l’amour. Dans un flash, il se revit soudain les écartant pour mieux la pénétrer, et la tête lui tourna.
Bon sang, qu’est-ce qui lui arrivait ? Il ne savait plus où il en était !
Qui était Mia Palmieri ? A qui appartenait-elle ? A lui ou à Hamilton ? Tout ça n’avait-il jamais été qu’un jeu ?
La jeune femme se retourna brusquement et Matthew se figea.
Dans l’obscurité, elle ne pouvait pas le distinguer, il en était certain. Il eut cependant l’impression étrange qu’elle avait senti sa présence. Etait-ce parce qu’elle le savait dans les parages qu’elle avait tourné la tête, lui montrant gracieusement son profil, et qu’elle avait levé les mains vers son buste, serrant ses seins dans ses paumes comme si elle les lui offrait ?
Matthew sentit soudain qu’il était en pleine érection, une érection si dure et si violente qu’il en eut mal.
Il se revit quelque temps auparavant, promettant de ramener Mia à l’homme qui le payait pour ça.
Cette fois, c’était à lui qu’il faisait cette promesse. Il la voulait, et il l’aurait.
Lentement, à pas furtifs, il s’avança vers la clairière, quittant peu à peu l’obscurité pour se laisser inonder par les rayons argentés de la lune. Là, il attendit, muscles bandés, tout son être en alerte.
Il aurait pu l’appeler, manifester sa présence, attirer son attention, mais il n’en fit rien.
Il voulait que la surprise soit totale, qu’elle se retourne par hasard et l’aperçoive. Parce qu’il voulait voir comment elle réagirait quand elle découvrirait sa présence. Se mettrait-elle à courir vers lui pour le rejoindre ? Se jetterait-elle dans ses bras ? Si c’était le cas, il…
Mais elle ne fit rien de tout ça, et sa réaction fut pour lui comme un coup de poing dans la figure.
Il aurait été un monstre qu’elle n’aurait pas eu une autre attitude. Elle écarquilla les yeux et, d’effroi, ouvrit grand la bouche, mais aucun son n’en sortit.
Puis, d’une main, elle se couvrit les seins, de l’autre le pubis, en un geste ancestral de pudeur féminine. Ce n’était qu’un réflexe, pensa-t-il, et il n’avait pas à en tirer de conclusion. D’ailleurs, en ce qui concernait Mia, n’avait-il pas déjà toutes les réponses aux questions qu’il se posait ? Des réponses qu’il aurait préféré ne pas connaître…
— Non ! cria-t-elle enfin d’une voix étranglée. Non !
Matthew l’entendit à peine, mais ce n’était pas nécessaire. Toute son attitude exprimait l’effroi et l’envie de fuir.
Il sentit une décharge d’adrénaline affluer dans ses veines, et un sourire de prédateur se dessina sur ses lèvres.
Il ne lui fallut que quelques secondes pour se dévêtir.
Alors, il se redressa de toute sa taille et lui fit face fièrement, pour qu’elle constate de visu la puissance de son désir pour elle.
Puis, d’un mouvement précis d’athlète accompli, il plongea dans l’eau sombre du bassin pour aller la retrouver.
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Tout les sépare, mais comment pourraient-ils
résister a la bralure du désir?
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Les sortileges
du désir

Lorsqu’il rencontre celle qu’il est chargé de retrouver
et de ramener de force 4 Carthagéne, Matthew se met
immédiatement 3 douter. Cette jeune femme au visage
d’ange est-elle vraiment la trafiquante que Douglas
Hamilton, le diplomate qui I’a payé pour cette mission,
lui a décrite ? Bouleversé malgré lui par la beauté et la
fraicheur de Mia, Matthew en vient a se demander s’il
doit remplir son contrat jusqu’au bout, et livrer la jeune
femme & Hamilton. Car il est terriblement tenté de
lui faire confiance et de la croire quand elle proclame
son innocence. Mais, devant la force du désir qu’il
sent monter en lui, Matthew redoute de n’étre plus
capable de considérer la situation avec sang-froid...
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